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Chers Amis,
Vous trouverez dans ce cour-

rier quelques échos de l’Assemblée générale 
du SOB qui s’est tenue chez les Bénédictines 
de Blaru. Cette année, nous n’étions pas très 
nombreux ; mais, peu importe le nombre : ce 
qui compte, c’est la qualité des échanges vécus 
dans un excellent climat de fraternité.

Un scoop pour l’année prochaine ! Nous 
prévoyons de nous rendre à Cîteaux les 27 et 
28 avril 2013. Le choix de la date permet d’évi-
ter les nombreuses fêtes des mois de mai et 
juin. Nous vous confirmerons ce choix dans 
notre prochaine édition ; mais, dès à présent, 
retenez cette date et surtout ne prenez pas 
d’autre rendez-vous ! Un programme sympa-
thique est en cours ; mais je ne peux pas encore 
vous le dévoiler !

Dom Gozier, dans son Billet Spirituel, nous 
incite à chercher Dieu : merveilleux program-
me qui convient parfaitement aux oblats et 
oblates.

Alors, à l’écoute de Saint Benoît, dans le 
sillage de nos moines et moniales − véritables 
chercheurs de Dieu − allons sur les routes avec 
assurance, encouragés par les derniers mots de 
la Règle : « Pervenies ! Tu parviendras ! ».

Bonne fin d’été et surtout n’oubliez pas de 
nous faire parvenir des articles : l’avenir de la 
diffusion de la lettre vous appartient. Merci 
par avance.

Avec toute mon amitié en Saint Benoît,

Anne-Marie Amann
Présidente du SOB

§  Billet Spirituel de Dom Gozier o.s.b.,  
« Chercher Jésus ».� page 2.

§  « L’Oblature de Maredsous », par le Père 
Luc Moës o.s.b., chargé de l’oblature de 
Maredsous.� page 5.

§  Assemblée générale du SOB, « Mot de bienve-
nue », par Anne-Marie Amann.� page 6.

§  Assemblée générale du SOB, « Rapport moral 
2011 », par Anne-Marie Amann. 	 page 7

§  Congrès mondial des oblats 2013 « Réunion de 
préparation » par Michel Gammon, oblat 
de l’Abbaye de Saint Benoît du Lac.� page 9.

§  Bibliographie monastique.	 page 12.
§  Prière de saint Augustin, « Ouvre moi ». 	p. 12.

Dans ce numéro

ABABABABABABABABABABABABABABABABABABBAB

fg



Lettre du SOB n 31, septembre 2012. Page �. 

billet spirituel de dom gozier

Chercher Jésus
Comment se fait-il que vous m’ayez cherché ?

Ne saviez-vous pas que c’est chez mon Père que je dois être ? 1

LE pèlerinage pascal à Jérusalem  
  s’est déroulé comme chaque année,  
  sans problème. On reprend la route 

de Galilée. Comptons une bonne centaine de 
kilomètres. À douze ans, l’enfant Jésus a une 
certaine liberté pour aller de l’un à l’autre dans 
la caravane, car tout le monde se connaît. Ses 
parents pensent donc raisonnablement qu’il 
est avec leurs compagnons de voyage.

Mais au soir de la première journée de mar-
che, voici que Marie et Joseph s’aperçoivent de 
son absence. Ils refont alors la route en sens 
inverse en le recherchant avec angoisse, ce qui 
est bien normal en pareille situation.

La recherche de Jésus ? Mais c’est toute la vie 
spirituelle ! Chercher Dieu ? Mais c’est tout le 
programme de saint Benoît ! La quête de Dieu 
de chacun d’entre vous remplace les déplace-
ments géographiques des parents du Seigneur. 
Bien sûr, cette démarche s’entend à des niveaux 
très différents selon chacun, mais chacun est 
concerné par la recherche de Dieu.

Aussi, l’âme peut-elle reprendre l’interro-
gation anxieuse de l’épouse du Cantique des 
cantiques – assurément l’un des sommets de 
l’Ancien Testament – et qui traduit bien la 
quête de Marie : « Dans les rues, sur les places, 
j’ai cherché celui que mon cœur aime. Je l’ai 
cherché et je ne l’ai pas trouvé » (Ct 3, 3).

Saint Jean de la Croix dans les premières 
strophes de son Cantique spirituel – le sommet 
de la poésie espagnole et peut-être de la poésie 
universelle – a décrit cette recherche ardente 
de l’âme enflammée d’amour : « Où t’es-tu 
caché, mon bien-aimé, et pourquoi m’as-tu 
laissée gémissante ? ».

Pasteurs, vous qui passez là-haut par 
les bergeries, si par bonheur vous 
voyez celui que j’aime le plus, dites-lui 
que je languis, que je souffre et que je 
meurs.

Après cette véhémente imploration, vient 
l’effort de l’âme :

Pour rechercher mon bien-aimé
J’irai par ces monts et ces rivages,
Je ne cueillerai pas de fleurs,
Je ne redouterai pas les bêtes féroces
Et je passerai les forts et les frontières

c’est-à-dire que l’âme franchira tous les obs-
tacles pour retrouver son Jésus.

JÉsus ne se trouve pas dans la caravane 
humaine, au milieu de la dispersion, mais 

dans une recherche assidue, qui unifie la vie, 
car l’Évangile a promis :

Quiconque cherche, trouve.
À celui qui frappe, on ouvrira.

Il faut donc continuer la recherche, car per-
dre Jésus, c’est perdre la vie ! 

On nous a tellement dit et répété depuis 
Marx et Nietzsche que Dieu était mort… mais 
non ! S’il paraît se dérober, c’est pour aller plus 
loin dans l’âme et donc pour que nous le cher-
chions davantage encore. D’où cette strophe :

Découvre-moi ta présence
considère que la souffrance de l’amour

ne peut se guérir
que par la présence et la vue de l’Aimé.

ABABABABABABABABABABABABAB

1. Lc 2, 49
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À une telle supplique, la réponse vient tou-
jours.

Et soudain, en effet : oh ! Joie ! Jésus est là, 
présent !

Où le trouve-t-on ?

Dans le Temple, c’est-à-dire dans l’Église, 
dans notre tréfonds, dans notre cœur : « Si 
quelqu’un m’aime, mon Père l’aimera, nous 
viendrons en lui, nous ferons chez lui notre 
demeure ».

C’est là que l’âme doit le chercher, car c’est 
là que l’âme le trouve vraiment.

Comment le trouve-t-on ?

Au milieu des docteurs, c’est-à-dire de ceux 
qui savent, des maîtres de la vie spirituelle, des 
saints.

Avec quelle attitude 
le trouve-t-on ?

En écoutant et en interrogeant ces interlo-
cuteurs de Jésus. À leur contact, nous serons 
émerveillés des réponses de Jésus à nos propres 
questions.

Mais la lecture de leurs écrits n’est pas la 
prière. Donc pour le trouver lui-même, il faut 

Invenerunt illum in templo sedentem in medio doctorum. Lc, 2, 46.  
Duccio di Buoninsegna (1255-1318) ∙ Museo dell’Opera Metropolitana del Duomo, Siena.
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savoir fermer tous les livres : « Tous ceux qui 
vont et viennent me racontent de Toi mille 
beautés, mais il y a un je-ne-sais-quoi qu’ils 
sont à balbutier ».

Ce « je-ne-sais-quoi », c’est la découverte de 
Jésus au fond du cœur, où réside l’ultime dési-
rable. Alors l’âme dit comme ces vers :

Dans le cellier intérieur…
    allons nous voir en ta
      beauté…

Là, tu me montreras ce 
    que mon cœur désire

c’est-à-dire que l’âme pé-
nètre le mystère divin, étan-
che sa soif spirituelle à son 
contact, et en Lui perçoit la 
vérité universelle !

MAis Marie ne peut 
  s’empêcher de dire 

à son Fils : « Mon enfant, 
pourquoi nous as-tu fait 
cela ? Vois combien nous 
avons souffert en te cher-
chant ».

La réponse de Jésus est 
déconcertante, déroutante 
pour des parents comme 
pour une âme qui ignore 
cette pédagogie divine des venues et des dé-
parts du Seigneur, cause de toute progression 
spirituelle : « Ne le saviez-vous pas ? C’est chez 
mon Père que je dois être ».

Pour l’exégèse minimum, « chez mon 
Père » signifie « dans le temple », simple-
ment.

Pour l’exégèse maximum, « chez mon 
Père » signifie « le sein du Père » c’est-à-
dire le lieu de toute fécondité spirituelle, 
inaccessible à tout regard, caché à toute 
intelligence ; c’est bien pourquoi, « ils ne 
comprirent pas ce qu’il leur disait ».

–

–

L’exégèse moyenne traduit par : « il me 
faut être aux affaires de mon Père ». Les 
affaires de Son Père, c’est la rédemption 
du monde, c’est l’évolution spirituelle de 
chacun de nous, de telle sorte que nous 
soyons « fils dans le Fils » c’est-à-dire : sa 
propre plénitude !

BRef, pourquoi cette 
  fugue ? Assurément 

pour nous enseigner à le 
chercher. On ne le cher-
che que pour le trouver et 
l’ayant trouvé, on le cherche 
encore pour le trouver da-
vantage.

Or, comme ce qui est 
cherché ne comporte pas 
de limite, pour celui qui 
monte ce qui a été trouvé 
devient chaque fois le point 
de départ de plus hautes et 
toujours plus enrichissantes 
découvertes.

Encore faut-il que l’âme 
à chaque fois descende par 
l’humilité : « Il descendit 
avec eux pour rentrer à Na-
zareth ». Là encore le dépla-
cement géographique est 
signé : Descendre ! Toute sa 

vie, Jésus n’a fait que descendre ! Descendre en 
se faisant petit enfant, descendre en étant sou-
mis, descendre en se faisant pauvre, délaissé, 
méprisé, persécuté, supplicié…

NAzareth, lieu de l’enfouissement ! 
L’âme doit à son tour descendre pour 

trouver Jésus car « celui qui s’abaisse, sera éle-
vé ».

Et c’est ainsi que par ces fuites et ces retrou-
vailles de Jésus, l’âme donne à Dieu la place 
qu’il veut prendre en elle, une place toujours 
plus grande… toute la place. Oh ! Qu’il gran-
disse dans notre cœur devant Dieu et devant 
les hommes !

André Gozier o.s.b.

–

billet spirituel de dom gozier�

La Sainte Famille à table, à Nazareth, 
par Jan Mostært, Harlem, 
dit le Maître d’Oultremont

1475 - 1556
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3  L’OBLATURE DE MAREDSOUS ²  3

Visite guidée de nos abbayes et monastères

fgfgfgfgfgfgfgfgfgfgfgfgf

U N peu d’histoire… Sous l’Abba-
tiat de Dom Placide Wolter, origi-
naire de l’Abbaye fondatrice Saint-

Martin de Beuron (Hohenzollern) et premier 
Abbé de Maredsous, c’est le 21 mars 1884 
qu’Henri et Louise 
Desclée, fondateurs 
laïcs de Maredsous, 
devinrent Oblats sé-
culiers. L’Oblature 
était née alors que la 
construction de l’Ab-
baye n’était pas enco-
re achevée ! Première 
Oblature de Belgique 
après la Révolution 
Française, une des 
premières d’Europe, 
après celle de Soles-
mes (1868).

Qu’en est-il aujourd’hui ? Il existe surtout 
des Oblats séculiers (qui vivent dans le siècle, la 
vie civile). Ce sont des baptisés, laïcs ou clercs, 
une cinquantaine, qui, quoique vivant dans le 
monde, ont, dans leur conscience, ressenti un 
appel de Dieu et cherchent à Lui répondre. Ils 
estiment qu’ils atteindront plus sûrement leur 
but en choisissant de vivre selon l’esprit et la 
Règle de Saint Benoît, en s’engageant dans une 
solidarité spirituelle avec l’Abbaye de Mared-
sous. (Il peut y avoir aussi des Oblats réguliers, 
lesquels vivent dans la communauté des moi-
nes, selon un statut particulier).

À qui cette information-ci est-elle avant tout 
destinée ? À celui ou celle qui a déjà une grande 
sympathie pour Maredsous et son rayonne-
ment, qui voudrait faire un pas de plus dans 
une reconnaissance de Dieu, plus personnelle 
et intérieure, spirituelle, avec la communauté 
des moines et leur idéal ; une voie d’engagement 
qui qualifie, à ses propres yeux, son existence, 
qui empreint même ses relations humaines en 

société. Cette info s’adresse ainsi, mais pas ex-
clusivement, bien sûr, aux jeunes couples qui 
souhaitent construire et se garantir un foyer 
chrétien. Aux jeunes diplômés, travailleurs, qui 
tiennent à rester dans leur nouvelle vie profes-

sionnelle des témoins 
chrétiens, heureux et 
efficaces. Aux jeunes 
retraités encore, qui 
disposent enfin d’une 
liberté plus grande 
pour se consacrer à 
la culture, la sagesse, 
aux Arts, à la prière et 
à l’Esprit de Dieu.

Comment ?
D’abord, par une 

démarche d’accom-
pagnement spirituel, 
entreprise avec le 

Directeur des Oblats, délégué du Père Abbé. 
Selon ce que saint Benoît préconise : « Discer-
nez les esprits, pour voir s’ils sont de Dieu » 
(RB 58, 2). Au cours d’une année à l’École de 
Vie Spirituelle (EVS), dans le cadre de l’hô-
tellerie de l’Abbaye, de novembre (inscription : 
avant le 1er novembre 2012) à juin. Lors de ren-
contres d’Oblats où comme postulant, on fra-
ternise, on se trouve promu et confirmé dans 
son idéal personnel.

Il ne s’agit donc en rien de « jouer au moine » 
puisque le champ d’action privilégié de l’Oblat 
est essentiellement situé dans la cité. L’Oblat 
y est, par ses contacts ou sa réserve, un trait 
d’union entre la communauté monastique et 
l’extérieur. Il peut même être une interface, un 
intermédiaire entre le monastère et ses amis 
d’autres traditions religieuses (Jn 11, 52).

En somme, il travaille dans le monde à 
« l’avènement du Royaume », plus par l’exem-
ple que par la parole. Désireux de vraies re-
lations humaines, il se fait « artisan de Paix » 

Abbaye de Maredsous

2. Nous reprenons 
notre rubrique en 
dépassant nos frontiè-
res, grâce au Père Luc 
Moës qui nous propose 
de découvrir l’Obla-
ture de l’Abbaye de 
Maredsous.
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NOus ne sommes pas très nombreux 
cette année : début juin, il y a certai-
nement beaucoup de fêtes religieuses 

et familiales : et l’année 2012, est une année 
d’élection !

Avant de démarrer notre rapport moral, 
nous pourrions faire honneur à nos respon-
sables d’oblature, en vous les présentant. À 
leur tête, Sœur Claire de l’Abbaye de Jouarre ; 
Sœur Claire est l’assistante ou accompagna-
trice spirituelle du SOB. Depuis la retraite de 
Dom Gozier, elle est seule pour assumer cette 
mission ; elle le fait avec beaucoup de zèle et 
applique consciencieusement le chapitre n 72 
de la Règle de Saint Benoît.

Nous avons Sœur Martine de l’Abbaye de 
Venière, une fidèle du SOB ainsi que Sœur 

Raphaëlle de Limon. Sœur Marie Bénédicte 
de l’Abbaye de Valmont, nouvelle responsable 
d’oblature. Nous avons toujours eu d’excellents 
contacts avec Valmont grâce à Mère Abbesse 
qui soutient le SOB efficacement et à Sœur 
Annick, l’ancienne responsable qui était très 
fidèle à nos AG. Nous nous réjouissons donc 
de votre présence, Sœur Marie-Bénédicte.

Vous nous direz peut-être : où sont les moi-
nes ? Et bien, hier nous avons la joie d’en ac-
cueillir deux : frère Raphaël de l’Abbaye du 
Bec Hellouin, venant pour la première fois. 
Nous avions des contacts avec les moniales 
du Bec mais pas avec les moines. Nous avions 
hier un sixième responsable d’oblature, venant 
de Belgique, le Père Luc Moës, de l’Abbaye de 
Maredsous.

Mot de bienvenue 
de la Présidente

3  Assemblée Générale du SOB  3

au Prieuré de Béthanie des bénédictines de Montmartre 
les 9 et 10 juin 2012

3. Contact :
flm@maredsous

00 32 (0) 82 698 260

�

(Mt 5, 1-12) selon la devise de Ma-
redsous : « In Viam Pacis » (En che-
min vers la Paix), témoin du Christ 
dont l’amour lui paraît primordial 
(RB 4, 21).

Le monastère sert à l’Oblat de 
phare, de repère, un lieu de res-
sourcement et d’épanouissement 
où il/elle se restaure le cœur et l’af-
fermit dans la prière silencieuse, le 
recueillement intérieur. Régulière-
ment soit environ six samedis par 
an, outre une retraite à l’Ascension, 
le Directeur des Oblats anime une 
journée de rencontre et de partage entre Oblats 
et postulants. La journée comporte générale-
ment une matinée, consacrée à l’enseignement 
de la Règle de Saint Benoît, l’eucharistie, au 

milieu du jour, avec la commu-
nauté des moines, l’après-midi, 
avec des carrefours d’échange. Le 
jour venu, de commun accord avec 
le Directeur, le postulant confirme 
sa sympathie, son engagement, par 
une Promesse définitive.

Comme le fait remarquer Anne-
Marie Amann, la Présidente du 
SOB, Secrétariat des Oblatures 
Bénédictines, de France : « Être 
Oblat, c’est merveilleux et cela 
nous change la vie. Ce n’est pas, 
bien sûr, un engagement supplé-

mentaire ; c’est ce qui est au cœur et qui nous 
fait vivre ».

Luc Moës, o.s.b.
SS.-Pierre-et-Paul, 29 juin 2012 ³

qpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqppqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpq

Saint Benoît. Maredsous
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Nous sommes donc aujourd’hui vingt-trois 
personnes présentes.

Combien de monastères représentés ? Dix : 
Maumont, le Bec Hellouin (monastère des 
moniales), Fleury Saint Benoît sur Loire, Mar-
tigné-Briand, Venières, Sainte Marie de Paris, 
Saint-Wandrille, Jouarre, Limon, Valmont.

Nous avons aussi des pouvoirs, ce qui per-
met de rajouter à notre liste : Ganagobie, Pra-
dines, Sainte Croix de Poitiers, En Calcat.

Beaucoup de personnes excusées : parmi les 
responsables, outre les personnes déjà citées, il 
y a Dom Armanini de l’Abbaye de Saint-Wan-
drille : il est également Maître de Chœur et ne 
pouvait pas quitter le monastère aujourd’hui, 
pour des raisons d’effectifs. Sœur Marie-Ma-
deleine de Poitiers se faisait une joie de venir ; 
malheureusement, elle a attrapé un mauvais 
virus. Sœur Jacqueline de Liège, toujours très 
fidèle, ne peut nous rejoindre.

Parmi les oblats, une fidèle, Béatrice Du-
sault, de l’abbaye de la Rochette, pour des 
problèmes de santé. Isabelle de Maistre, de 
l’abbaye de Venière : elle va bien mais travaille 
souvent le samedi.

Notre vice-présidente, Françoise Chevalier, 
a des soucis de santé et ne peut être parmi 
nous.

J’ai reçu un mot aimable de Françoise Raf-
fin, oblate de Valmont : absente pour des évé-
nements familiaux joyeux !

Ginette Joncour, oblate de Maumont était 
bien inscrite mais a dû déclarer forfait égale-
ment pour des problèmes de santé.

D’autres personnes n’ont pu se joindre à 
nous mais nous ne pouvons pas citer tout le 
monde.

A.-M. A.

LE Conseil du SOB s’est réuni trois 
  fois. L’année 2011 a été calme : nous 
  avons essentiellement géré nos tâches 

habituelles : année sans événement extérieur, 
ce n’était pas l’année du Congrès mondial.

Je vous présente ce Rapport moral en deux 
parties : Le point sur nos activités (i) et la mise 
en route et la poursuite de nos projets (ii).

I. Point sur nos activités

1. La Lettre du SOB

Trois numéros sortis. Vous pourriez nous dire : 
Seulement trois, pourquoi ?

Tout d’abord, 	car nous n’avons que très peu 
de matière première : pour préparer une Lettre 
il nous faut des articles.

Heureusement que les Responsables d’obla-
tures sont là : c’est notre principale source. Ils 
nous paraissent plus impliqués et motivés que 
les oblats ! Je le redis chaque année mais nous 

comptons vraiment sur vous : pour préparer 
des articles et pour en parler autour de vous, 
notamment dans vos réunions d’oblature.

Il y a plusieurs étapes dans le montage de 
la Lettre. La rédaction ; j’en assure la majeure 
partie de cette tâche, c’est pourquoi, n’hési-
tez pas : j’accepte toutes les critiques ! Puis la 
relecture et la mise en page sont réalisées par 
Manuel Rio. Ensuite, Martine fait imprimer la 
lettre et l’expédie.

Depuis plusieurs numéros, nous avons mis 
un peu de couleur. Ce serait trop onéreux de 
tout réaliser en couleur mais nous mettons une 
double page couleur, en privilégiant bien sûr 
certaines photos.

Un regret cette année : nous n’avons pu 
maintenir la rubrique « À la découverte de nos 
monastères ».

Elle était pourtant appréciée par un certain 
nombre de personnes : sur nos dix monastères 
représentés physiquement aujourd’hui, je ne 
pense pas que tous aient été présentés : merci 
de réagir !



Rapport Moral 2011
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4. Ajoutons à ces 
points la révision du 

bulletin « A l’école 
de saint Benoît. 
Sur les chemins 

de l’Évangile. Des 
chrétiens dans le 

monde, Les oblats 
bénédictins ».

2. Le Site internet

Merci à Juliette, notre web master, qui entre-
tient régulièrement le Site. Dès que la Lettre 
du SOB est prête, elle la met aussitôt en ligne, 
en avisant par un mail un certain nombre de 
personnes. Elle met à jour les rubriques et in-
dique un certain nombre d’événements. Donc, 
n’hésitez pas à le consulter régulièrement sur le 
www sob.cef.fr. Nous avons à votre disposition 
un certain nombre de signets avec l’adresse. 
Les Lettres restent archivées, donc vous pou-
vez les retrouver. Je reviendrai sur le site et son 
évolution dans la deuxième Partie.

3. Contacts reçus par mail

Tout au long de l’année, nous recevons un 
certain nombre de mails très variés émanant 
d’oblats, de personnes en recherche ou bien des 
mails tout à fait fantaisistes !

Alors, j’essaie de répondre le mieux possi-
ble, en rappelant toujours ce principe : nous ne 
sommes pas normalement en relation directe 
avec les oblats. C’est pour cela que je demande 
aux personnes de contacter un monastère de 
leur choix. Le SOB joue son simple rôle de 
courroie de transmission mais ne fait pas d’in-
gérence dans les affaires des monastères !

Pour répondre à certaines demandes spécifi-
ques, je me tourne vers Sœur Claire : je remer-
cie vivement Sœur Claire pour sa disponibilité 
et son aide pour apporter des réponses. ⁴

II. Poursuite de nos projets

1. Évolution du Site internet

Depuis sa création, nous nous posons beaucoup 
de questions. Dans ce monde virtuel, les évolu-
tions technologiques sont très rapides et nous 
sommes en permanence complètement dépas-
sés ! Plutôt que d’essayer de le relooker (comme 
on dit aujourd’hui !), nous avons décidé de fai-
re une refonte complète. Un nouveau site sera 
créé ; je ne m’avancerai toutefois pas pour vous 

donner un délai. Une petite commission va 
prendre l’affaire en mains. Manuel Rio a éla-
boré un document très précis ayant pour objet 
de présenter un plan de travail pour l’élabora-
tion d’un cahier des charges du nouveau Site 
Internet. Ce sera donc le grand chantier 2012.

2. Les Groupements de 
Vie Évangélique

Merci à Élise Versluys qui a été notre cor-
respondante auprès des G.V.E. En novem-
bre 2011, Élise a souhaité arrêter cette mission

J’ai donc pris temporairement le relais en 
participant à une réunion du Comité national 
en novembre 2011. Réunion très importante 
car les G.V.E. créées depuis quarante ans, fai-
saient le point sur la nécessité de poursuivre 
leur activité ou bien de l’arrêter. Je n’entretiens 
pas le suspense : les G.V.E. poursuivent leur 
route ! Mais au bout de plusieurs décennies, et 
dans un environnement en pleine mutation, il 
est bon de faire un bilan. Il y va de la vitalité 
de nos institutions.

Sandrine Kohn, oblate de Jouarre et mem-
bre du Conseil, accepte de prendre le relais. 
Elle nous parlera certainement de ses contacts 
en cours dans une prochaine lettre.

3. Relations internationales

Au fil de l’année, nous confortons nos relations 
avec nos amis belges. Sœur Claire est en re-
lation régulière avec Sœur Jacqueline de l’Ab-
baye de Liège.

Nous avons de nombreux contacts avec le 
Père Luc Moës de l’Abbaye de Maredsous, pré-
sent parmi nous hier.

Nous avons aussi d’excellentes relations 
avec le Canada, et plus particulièrement avec 
l’Abbaye de Saint-Benoît du Lac, très en lien 
avec l’Abbaye de Saint-Wandrille. Michel 
Gammon, oblat de Saint Benoît du Lac nous a 
rendu un grand service en représentant le SOB 
à l’étranger dans le cadre de la préparation du 
Congrès mondial des oblats 2013.

A.-M. A

assemblée générale du sob�
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5. Michel Gammon, 
oblat de l’Abbaye de 
Saint Benoît du Lac au 
Canada a représenté la 
France aux premières 
réunions de préparation. 
Voici son reportage du 
mois de mai dernier. 
Merci, Michel !

AV IS

Information importante

Si vous êtes intéressé à 
participer au prochain 

Congrès qui se tiendra à

Rome 
du 4 au 10 octobre 

2013

n’hésitez pas à prendre 
contact avec votre res-
ponsable d’oblature.

Le SOB assure le service 
de liaison entre Rome 

et les oblatures de France 
en regroupant 

les inscriptions.

À ce jour, nous ne 
connaissons pas le quota 

qui sera octroyé 
à la France.

Introduction

IL y a quelque temps, je vous ai écrit pour  
  vous informer des préparations pour le 

prochain Congrès mondial des oblats bénédic-
tins, qui se tiendra du 4 au 10 octobre 2013 à 
Rome, au Salesianum des Salésiens.

Déjà dans mon premier rapport, le Comi-
té d’organisation du Congrès, dont je suis le 
délégué canadien, a choisi un thème pour le 
Congrès : « Obsculta, l’oblat qui écoute dans le 
monde ».

Maintenant, le temps est arrivé de se pen-
cher sur les détails du Congrès.

Le délégué français étant encore une fois 
dans l’impossibilité de se joindre à nous, me 
voici de nouveau chargé de l’heureuse tâche 
de renouer mes liens avec les oblats de la belle 
France.

Il me fait donc plaisir de vous offrir ce 
compte rendu de la deuxième rencontre du 
Comité, cette fois en tant qu’hôtes de l’abbaye 
de Douai près de Reading en Angleterre.

Cette fois j’ai voyagé avec mon épouse après 
une brève vacance en Cornouailles.

Nous arrivâmes à Douai en fin d’après-
midi, le vendredi 11 mai après quelques heures 
de route. Aussitôt, la cloche des Vêpres sonna 
pour nous convoquer au premier office de no-
tre visite.

Pour cet oblat habitué à la rigueur des mo-
nastères Solesmiens, l’atmosphère détendue de 
Douai, où les oblats se joignent aux moines 
dans le Chœur pour les offices, semblait pro-
pice à la création d’une atmosphère cordiale 
pour les rencontres.

Et en effet, la rencontre s’est déroulée avec 
des échanges francs et cordiaux qui ont permis 
de facilement établir un consensus.

Nous abordâmes beaucoup de détails pra-
tiques. Cette chronique se penchera sur les 
points les plus marquants.

Accueil

L’Accueil à l’aéroport de Rome fut 
  fiasco en 2009 ; beaucoup de voyageurs 

fatigués ont dû attendre longtemps pour le 
transport. Anxieux d’éviter une répétition en 
2013, le Comité décida de ne pas organiser de 
transport de Fiumicino jusqu’au Salesianum.

Plutôt, les délégués seront armés d’instruc-
tions claires pour faire leur propre chemin 
depuis l’aéroport, y compris le prix estimé des 
taxis. Cependant pour les personnes handi-
capées qui nécessitent de l’aide, un transport 
pourrait être organisé.

En ce qui concerne la procession d’ouvertu-
re terminant avec l’intronisation de la parole, 
une meilleure coordination et une procession 
plus longue nous permettront de retrouver la 
solennité de 2005.

En 2009, les arrivées tardives dues aux pro-
blèmes a Fiumicino avaient semé un peu de 
désorganisation dans la procession.

Liturgie

IL a été convenu à Montserrat d’uti- 
  liser le latin pour les liturgies. Nous avons 

affirmé ce point à Douai, avec quelques préci-
sions : les lectures seraient en alternance dans 
une langue majeure (français, anglais, italien, 
allemand et espagnol et/ou portugais).

De plus, alors que les chants de la messe se-
raient tirés du Propre et de l’Ordinaire de la 
messe latine, le chant de l’Offertoire sera laissé 
aux diverses cultures présentes.

3  Congrès Mondial des Oblats 2013  3 

Réunion de préparation⁶

par Michel Gammon 
 Oblat de l’Abbaye de Saint Benoît du Lac au Canada ⁵

fgfgfgfgfgfgfgfgfgfgfgfgf



10

Lettre du SOB n 31, septembre 2012. Page 10. 

Les délégués seront encouragés à chanter les 
répons de l’Ordinaire et des Dialogues, et une 
petite Schola sera formée pour assurer le chant 
du Propre. Nous en avons fait l’expérience à 
Monte Cassino en 2009 avec un résultat assez 
surprenant compte tenu du peu de temps que 
la Schola avait pour répéter ensemble. Nous 
cherchons d’ailleurs un ou une maître ou maî-
tresse de Chœur pour nous diriger, et notre 
Président, le P. Henry O’Shea, secrétaire du 
P. Abbé Primat, a déjà une candidate.

Les sorties

BEaucoup furent déçus en 2009 de 
  se déplacer jusqu’à la place Saint Pierre, 

pour attendre de longues heures sous un soleil 
brûlant, afin de voir le Saint Père, qui lors de 
son apparition de quelques minutes seulement, 
était difficile à voir tellement il était loin de la 
foule.

La sortie sera donc facultative en 2013. De 
plus, ceux qui désirent y participer devront 
trouver eux-mêmes le transport pour le retour, 
qui leur permettra aussi de visiter Rome.

Cependant, la visite à Subiaco en 2009 eut 
un tel succès, qu’il sera possible de la refaire 
pendant l’un des trois jours.

La visite à Monte Cassino a aussi été rete-
nue. Ces deux sorties font encore une fois du 
Congrès un mini-pèlerinage dans les traces de 
Saint Benoît.

En 2009, la procession sur la colline de 
l’Aventin a montré que la notion d’une pro-
cession silencieuse en pleine heure de pointe à 
Rome est purement théorique !

Pour cette raison, la procession silencieuse 
se tiendra dans le cloître de Sant’Anselmo. Il y 
aura des arrêts à des points spécifiques pour la 
prière et la méditation.

Repas

DAns le sondage qui fut fait après le 
Congrès 2009, les délégués indiquèrent 

le désir d’avoir une plus grande variété dans 
les choix de menus. Le Comité a convenu de le 
demander au Salesianum.

Nous avons aussi convenu que le petit-dé-
jeuner sera pris dans le silence, afin d’augmen-
ter les temps de silence.

Horaire

LE Comité est soucieux d’harmoniser les  
  conférences et ateliers avec la prière, le si-

lence et un temps de méditation privée. Donc, 
des moments de temps libre seront insérés dans 
l’horaire. De plus, afin d’offrir un peu plus de 
souplesse dans l’horaire, l’ébauche a été modi-
fiée, en déplaçant le temps d’adoration eucha-
ristique après Complies. Les délégués qui dési-
rent se coucher plus tôt pourront donc le faire, 
sans manquer l’office de Complies.

Finances

L’Augmentation du coût d’adhésion  
  est estimée à environ cinq pour cent. 

Pour éviter des problèmes de dernière minute, 
il n’y aura aucun remboursement après une 
date à déterminer (en septembre). Cependant, 
l’enregistrement pourra être transféré en tout 
temps à un autre délégué.

Il relèvera de l’organisation nationale de 
coordonner ce transfert.

Notons que la situation économique en Ita-
lie est assez changeante en raison de la crise 
économique, ce qui pourrait entraîner une 
hausse des frais supérieure à l’estimée.

La question de l’assistance aux oblats 
n’ayant pas les moyens financiers de participer 
au Congrès demeure à déterminer.

Conférenciers

NOus avons dressé une liste de confé-
renciers potentiels. En principe, Michael 

Casey OCSO a accepté d’être conférencier. Il 
nous indique cependant, qu’en raison de son 
âge, un changement d’état de santé pourrait 
empêcher sa participation.

D’autres suggestions possibles :
Richard Rohr, franciscain américain ;
Rowan Williams, ancien archevêque de 
Canterbury ;

–
–

préparation du congrès mondial 2013
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Jean Vanier, fondateur de l’Arche ;
Mary McAleese, ancienne présidente de 
l’Irlande, catholique pratiquante ;
Desmond Tutu, ancien archevêque et 
primat de l’Afrique du Sud ;
Quelqu’un de l’Inde à déterminer (le Co-
mité est soucieux d’augmenter la partici-
pation des pays d’Orient).

Le secrétariat du P. Abbé Primat tentera de 
déterminer leur disponibilité.

Ateliers

LEs ateliers consisteront de groupes 
  d’environ vingt délégués. Il est prévu 

qu’il y aura deux groupes francophones, ani-
més par un modérateur et précédés par une 
brève présentation pour stimuler la discussion. 
Le modérateur sera aussi chargé de maintenir 
une ambiance positive ainsi que d’assurer que 
tous puissent être écoutés. Je me suis porté vo-
lontaire pour un des groupes francophones. 
Nous sommes à la recherche d’autres modéra-
teurs ; nous anticipons une réunion téléphoni-
que du Comité pour aborder ce sujet.

Les animateurs présenteront un résumé des 
discussions ; une « conclusion » sera facultative.

Les thèmes des ateliers se décidèrent ainsi :

•	 La formation de l’oblat et la Règle. Sujets 
possibles :

Initiation,
Formation continue,
Transformation (conversion des mœurs),
Matériaux de formation.

•	 Relations avec le monastère :
Liturgie et prière,
Assistance matérielle et spirituelle,
Communauté entre moines et autres 
oblats.

•	 Vivre l’oblation aujourd’hui :
Grands enjeux mondiaux,
Crises,
Travail,
Famille,

–
–

–

–

–
–
–
–

–
–
–

–
–
–
–

Foyer,
Œcuménisme,
Valeurs profondes.

•	 L’écoute bénédictine :
Liturgie,
Lectio,
Silence.

Améliorer l’échange d’idées

NOus souhaitons éviter que les ate- 
  liers deviennent des sortes de « ghet-

tos », soit des regroupements de gens du même 
pays à l’exclusion d’autres pays.

C’est un problème particulièrement pour les 
pays ayant une forte représentation au Congrès. 
Nous reconnaissons que souvent, les délégués 
d’un pays maîtrisent plus d’une langue. Nous 
allons donc demander aux délégués d’indiquer 
toutes les langues qu’ils parlent couramment, 
sur le formulaire d’adhésion. Par la suite, le 
Comité se chargera d’assigner les délégués à un 
groupe spécifique.

Nous espérons de cette manière, assurer un 
bon mélange de cultures à l’intérieur de cha-
que atelier.

Conclusion

VOus constaterez sans doute que 
la rencontre de Douai s’est penchée sur 

beaucoup d’aspects pratiques du Congrès. 
Toutefois, nous croyons avoir fait de grands 
pas en matière de contenu aussi. L’harmonie 
qui a régné lors de la rencontre nous a permis 
de faire des progrès importants ; l’équipe se 
connaît maintenant bien, elle est rodée, et fait 
une belle preuve de la valeur bénédictine de 
l’écoute.

Nous sommes donc confiants que d’ici oc-
tobre 2013, nous serons en mesure de proposer 
un Congrès mondial d’intérêt à tous les oblats 
qui pourront y assister, et par leurs liens avec 
leurs communautés, à tous les oblats du monde.

Michel Gammon
Oblat de l’Abbaye de Saint Benoît du Lac

–
–
–

–
–
–
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SEIGNEUR 
    Donne-moi de m’accueillir comme tu m’accueilles, 

  de m’aimer comme tu m’aimes.
Délivre-moi de la perfection que je veux me donner, 
  ouvre-moi à la sainteté que tu veux m’accorder.
Épargne-moi les remords de Juda, 
  rentrant en lui-même pour n’en plus sortir, 
  épouvanté et désespéré devant son péché.
Accorde-moi le repentir de Pierre, 
  rencontrant le silence de ton regard 
  plein de tendresse et de pitié.
Et si je dois pleurer, que ce ne soit pas sur moi-même 
  mais sur ton amour offensé.
Seigneur, tu connais le désespoir qui ronge mon cœur.
Le dégoût de moi-même, je le projette sans cesse sur les autres !
Que ta tendresse me fasse exister à mes propres yeux !
Je voudrais tellement déverrouiller la porte 
  de ma prison dont je serre moi-même la clef !
Donne-moi le courage de sortir de moi-même.
Dis-moi que tout est possible à celui qui croit.
Dis-moi que je peux encore guérir,
  dans la lumière de ton regard et de ta parole.

Prière de Saint Augustin 
 

Ouvre-moi

Continuez à réagir et à nous adresser des témoignages et articles, à :
Anne-Marie Amann, Présidente du SOB

Le Clos de la Mairie, 185 c, rue de Paris, 95 150 Taverny
Téléphone : 01 39 60 44 04 · Mobile : 06 98 42 92 07

anne-marie.amann@wanadoo.fr
Site internet du SOB : www.sob.cef.fr

6. Rappelons le dernier 
ouvrage de 

 Dom André Gozier, 
Hadewijch d’Anvers, 
béguine et mystique, 

 Le pavement de saphir, 
197 pages.  

Éd. L’Harmattan.
La première Partie 

du livre incite à tendre à 
la purification de l’âme 
puisqu’elle a été créée à 

l’image de Dieu. 
Dans la seconde Partie, 
l’A. nous fait découvrir 

cette béguine laïque, écri-
vain et mystique du xii s.

 
Rappelons aussi que le 

Père François 
 Cassigena-Trevely pu-
blie beaucoup d’ouvrages ; 
avez-vous lu ses Dix étin-
celles sur la lectio divina ?

qpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqppqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpqpq

4 Père François You, abbé de l’Abbaye bé-
nédictine olivétaine Notre-Dame de Maylis : 
D’alliance en alliance Dieu se donne – A l’ écoute 
de la pédagogie divine. Éd. Médiaspaul. € 20.

Présentation : « La Bible nous présente plu-
sieurs scènes d’alliance proposée par Dieu aux 
hommes : par exemple avec Noé, Abraham ou 
Moïse. L’intérêt de ce livre consiste à étudier 
chacun de ces passages principaux, pour en-
suite se pencher sur leur succession.

« Quelles différences entre ces alliances ? 
Quelle progressivité de l’une à l’autre ? Vers 
quel but conduisent-elles ?

« Nous savons que Jésus, à la fois homme et 
Dieu, réalise dans sa personne la perfection de 
l’alliance, mais qu’en sera-t-il après lui ? Quel 
sera le rôle de l’Église ?

« Dans cette succession d’alliances, Dieu se 
donne à nous, cependant il a besoin pour cela 
que l’homme réponde à ses avances. Il se fait 
ainsi pédagogue pour susciter notre réponse 
libre. Chacun, dans sa vie personnelle, peut 
retrouver les grandes étapes du cheminement 
du Peuple de Dieu. Une relecture priante du 
mystère du salut et des conseils pratiques dans 
un langage simple, nourri d’expérience, pour 
qui veut approfondir et vivre cette alliance 
avec Dieu. Comme moine, l’auteur est habitué 
à méditer la Parole de Dieu pour en accueillir 
la Vie. Comme prêtre, il reçoit beaucoup de 
confidences sur les difficultés de la vie chré-
tienne aujourd’hui. Comme Père abbé, il cher-
che à guider les autres pour s’ouvrir toujours 
plus au don de Dieu. » ⁶

1  Bibliographie Monastique  2

Dates à r etenir

Samedi 22 septembre 
2012

Inter-Oblatures 
Belges I.O.B.

Grande Rencontre
à Ermeton-sur-Biert 

en Belgique.

Thème : 
« À quoi bon, le respect ? » 

Avec une conférence de 
Mère Loyse Morard, 

prieuré d’Ermeton.
 

Inscription 
avant le 8 septembre : 
accueil@ermeton.be

071 / 72 00 48

SOB
Assemblée générale 

2013
le dernier week-end 

d’avril 2013
à Cîteaux.


